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PRÉSENTATION DE L’ŒUVRE : 
Jacques-Louis DAVID, Le sacre de l'empereur Napoléon, 1804-1808. Huile sur toile, Musée du Louvre 
(Paris). Dimensions : Hauteur 621 cm - Largeur 979 cm.  

L’EVENEMENT PEINT ET LE CONTEXTE 

HISTORIQUE 
 
Lors des troubles de la période révolutionnaire 
(1789-1799), les généraux prennent de plus en plus 
d’importance. L’un d’entre eux, Napoléon Bonaparte 
fait un coup d’état le 18 Brumaire 1799 et se fait 
nommer consul. En se faisant sacrer empereur, le 2 
décembre 1804, Napoléon I cherche la légitimité de 
gouverner la France qui lui manque puisqu’il il a pris 
le pouvoir par la force. C’est pour cette raison que le 
premier dessin préparatoire (doc. A) a été mis de 
coté car, l’épée, rappelait trop le coup d’état. Le 
sacre à lieu à Notre-Dame à Paris. Le premier 
Empire s’achève en 1815. 
 

 

PROPAGANDE ? 
La propagande est l'action de diffuser, de 
propager, de faire admettre une idée. Son 

but est d'influencer l'opinion publique, de 

modifier sa perception d'évènements, de 

personnes, de mobiliser ou de rallier des 

partisans. 

UN PEU DE TECHNIQUE …. 
 
Suivant la méthode académique, 
David dessine ses personnages nus 
pour être le plus respectueux des 
proportions 
 
 
UN STYLE : Le néoclassique :  
Sobriété, rigueur, symétrie, inspiration 
de l'antiquité (thème et architecture) 

http://www.histoire-image.org/site/rech/resultat.php?musee=Musée+du+Louvre
http://www.toupie.org/Dictionnaire/Opinion.htm
http://www.toupie.org/Dictionnaire/Mobilisation.htm


 
J.L DAVID, Autoportrait, 1794 

 L’AUTEUR 
 
- 1748-1825 : Il est contemporain des événements 
révolutionnaires. 
- Peintre parisien représentant du courant néoclassique. 
- Formé à l’Académie royale de peinture, il appartient à la 
petite bourgeoisie (au tiers état).  
- Dès le début, il est donc très favorable aux 
révolutionnaires parisiens.  
- En 1799 il se rallie à Napoléon et devient peu avant le 
sacre son premier peintre officiel et doit s’exiler à la chute 
de ce dernier. Il meurt à Bruxelles. 
- Ce tableau est une commande de Napoléon Bonaparte, 
avec quatre autres représentants les étapes du sacre : 
L'intronisation, le couronnement, La Distribution des 
aigles et l'arrivée à l'hôtel de ville. Le peintre s’est 
représenté dans le tableau (14) 
 
 

ANALYSE DE L’ŒUVRE 
 

Cet immense tableau est une  œuvre de propagande car il met en scène et valorise Napoléon (1) qui 
est le personnage principal (en hauteur, les bras levés, toutes les lignes de forces convergent vers 
lui (regards, colonne derrières lui, lumière). Le titre est « le sacre de Napoléon » or il est en train de 
sacrer Joséphine, sa femme. Le peintre cherche à montrer l'union des Français autour de l'empereur 
après la période trouble de la Révolution française. Napoléon se veut le gardien des principes de la 
Révolution, il marque sa rupture avec le régime monarchique (le sacre a lieu à Notre Dame et non à 
Reims) mais en conserve les insignes « régalia » (couronne, sceptre et main de justice). Napoléon 
se met en scène dans un décor inspiré de l’antiquité (le globe, le manteau rouge et la couronne de 
lauriers dénotent la fascination de Napoléon pour l'empire romain). 
Il y a également des références à l’Empire de Charlemagne (épée « joyeuse » et aux Mérovingiens 
(abeilles brodées) 
Le pape (13), assiste en spectateur à la scène, Napoléon ne voulu pas être couronné par lui. Il bénit 
la scène, assis derrière. Sa présence évoque la réconciliation de la France avec l'Eglise (depuis le 
concordat de 1801) mais le pape n'a qu'un rôle de figurant : la religion doit être soumise à la 
politique).  
Le tableau montre les bases de la société nouvelle que Napoléon met en place : 
- La présence de hauts dignitaires (9) révèle les soutiens du nouveau régime. Ils composent la 
nouvelle noblesse d'empire, une noblesse fondée sur le mérite (cf : légion d’honneur) 
-L’importance de la famille Frères et sœurs sont représentés au premier plan ( 7 ), sa mère, alors 
fâchée avec lui, est quand même représentée dans le tableau (3). 
- Joséphine (2), agenouillée, est dans une attitude de soumission face à son mari, comme le stipule 
le code civil) 

http://fr.wikipedia.org/wiki/La_Distribution_des_aigles
http://fr.wikipedia.org/wiki/La_Distribution_des_aigles
http://fr.wikipedia.org/wiki/Empire_romain


 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

PORTÉE DE L’ŒUVRE 
 
Œuvre exposé au salon en 1808 
Le tableau reste la propriété de 
David jusqu'en 1819.  
Cédé aux musées royaux qui 
l'installe en 1837 au musée 
historique de Versailles sur ordre 
du roi Louis Philippe. 1889, il est 
expédié au musée du Louvre, et 
remplacé à Versailles par une 
réplique.  
 

Doc. A.  
J.L DAVID, Dessin préparatoire du tableau 
définitif. 
 

DES PASSERELLES VERS D’AUTRES ŒUVRES : 

RUBENS « le couronnement de Marie de Médicis ». 
1610. David s’inspira de la composition de ce tableau 
pour le sien. 
 

J.L. DAVID, « Napoléon franchissant le St 
Bernard ». Autre œuvre de propagande qui 
déforme la réalité : Il franchit les alpes à dos 
de mulet conduit par un guide. On retrouve 
des références à l’Empire de Charlemagne 
et antiquité romaine (noms de Charlemagne 
et Hannibal inscrits sur les pierres). 

INGRES, “Napoléon sur le trône impérial”, 1806  

 

RIGAUD, » Louis 
XIV en costume de 
sacre », 1701. Une 
autre œuvre 
célèbre sur el 
même thème 



 

Les acteurs [modifier] 

 

 

Les protagonistes de la scène 

1. Napoléon 1er (1769-1821) est debout, en tenue de sacre. 

2. Joséphine de Beauharnais(1763-1814) : est agenouillée. Elle reçoit la couronne des mains de son mari, et non du pape. 

Sa robe est décorée de soieries d'après des dessins de Jean-François Bony. 

3. Maria Letizia Ramolino (1750-1836), mère de Napoléon, a été placée dans les tribunes par le peintre. En réalité, elle n'a 

pas assisté à la cérémonie pour protester de la brouille de Napoléon avec son frère Lucien. Maria Letizia demanda au peintre de lui attribuer une 

place d’honneur. En 1808, quand Napoléon découvrit la toile achevée dans l’atelier de David, il fut transporté, et dit toute sa gratitude au peintre 

qui avait su rendre hommage pour la postérité à l’affection qu’il portait à une femme qui partageait avec lui le fardeau de sa fonction. 

4. Louis Bonaparte, (1778-1846) ; au début de l'empire, il reçut le titre de grand connétable. Roi de Hollande en 1806. Il 

épousa Hortense de Beauharnais, la fille de Joséphine. 

5. Joseph Bonaparte (1768-1844) : après le couronnement, il reçut le titre de prince impérial. Puis il fut roi de Naples 

en 1806 et d'Espagne en 1808. 

6. Le jeune Napoléon-Charles (1802-1807), fils de Louis Bonaparte et d'Hortense de Beauharnais. 

7. Les sœurs de Napoléon (Élisa, Pauline et Caroline) 

8. Charles-François Lebrun (1739-1824) : troisième consul aux côtés de Napoléon Bonaparte et 

de Cambacérès. Sous le Premier Empire, il occupe la place de prince-architrésorier. Il tient le sceptre. 

9. Jean-Jacques-Régis de Cambacérès (1753-1824) : prince-archichancelier de l'empire. Il tient la main de 
justice. 

10. Louis-Alexandre Berthier (1753-1815) : ministre de la guerre sous le Consulat puis maréchal d'Empire en 1805. Il tient le 

globe surmonté d'une croix. 

11. Talleyrand (1754-1838) : grand chambellan depuis le 11 juillet 1804. 

12. Joachim Murat (1767-1815) : maréchal d'empire, roi de Naples après 1808, beau-frère de Napoléon et époux deCaroline 
Bonaparte. 

13. Le pape Pie VII (1742-1823), se contente de bénir le couronnement. Il est entouré par les dignitaires ecclésiastiques, nommés par 

Napoléon depuis le Concordat. Afin de ne pas compromettre le nouvel équilibre entre l’Église et l'État, le pape accepta bon gré mal gré d'assister 

au couronnement, ce que David représente clairement dans le tableau : on reconnaît quelques évêques à leurs mitres et, au premier plan, 

l’archevêque de Paris tenant une croix dans la main. Pie VII est à peine visible, assis sur son faldistoire derrière Napoléon, sa main 

droite esquissant un geste de bénédiction. Il ne porte ni mitre ni tiare, mais le pallium sur les épaules, cette bande de laine blanche 

brodée de six croix noires qui était l’un des attributs de la souveraineté des métropolites de l’Église romaine. C’est à cela qu’on l’identifie. 

14. Le peintre Jacques-Louis David se trouve dans les tribunes. 

 

http://fr.wikipedia.org/w/index.php?title=Le_Sacre_de_Napoléon&action=edit&section=5
http://fr.wikipedia.org/wiki/Napoléon_1er
http://fr.wikipedia.org/wiki/Joséphine_de_Beauharnais
http://fr.wikipedia.org/wiki/Jean-François_Bony
http://fr.wikipedia.org/wiki/Maria_Letizia_Ramolino
http://fr.wikipedia.org/wiki/Louis_Bonaparte
http://fr.wikipedia.org/wiki/Hortense_de_Beauharnais
http://fr.wikipedia.org/wiki/Joseph_Bonaparte
http://fr.wikipedia.org/wiki/Prince_impérial
http://fr.wikipedia.org/wiki/Napoléon_Louis_Charles_Bonaparte
http://fr.wikipedia.org/wiki/Élisa_Bonaparte
http://fr.wikipedia.org/wiki/Pauline_Bonaparte
http://fr.wikipedia.org/wiki/Caroline_Bonaparte
http://fr.wikipedia.org/wiki/Charles-François_Lebrun
http://fr.wikipedia.org/wiki/Consulat_(histoire_de_France)
http://fr.wikipedia.org/wiki/Jean-Jacques-Régis_de_Cambacérès
http://fr.wikipedia.org/wiki/Jean-Jacques-Régis_de_Cambacérès
http://fr.wikipedia.org/wiki/Main_de_justice
http://fr.wikipedia.org/wiki/Main_de_justice
http://fr.wikipedia.org/wiki/Louis-Alexandre_Berthier
http://fr.wikipedia.org/wiki/Charles-Maurice_de_Talleyrand-Périgord
http://fr.wikipedia.org/wiki/Grand_chambellan
http://fr.wikipedia.org/wiki/Joachim_Murat
http://fr.wikipedia.org/wiki/Caroline_Bonaparte
http://fr.wikipedia.org/wiki/Caroline_Bonaparte
http://fr.wikipedia.org/wiki/Pie_VII
http://fr.wikipedia.org/wiki/Archevêque_de_Paris
http://fr.wikipedia.org/wiki/Mitre
http://fr.wikipedia.org/wiki/Tiare
http://fr.wikipedia.org/wiki/Pallium_(christianisme)
http://fr.wikipedia.org/wiki/Jacques-Louis_David

